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Mute s’ur une nouvelle espèce de Distante, le géant de sa fa¬ 
mille, habitant le foie d’une Baleine, nommée Distoma 
goliath, V. Ben.; par P.-J. Van Bcneden, membre de 
l’Académie. 

S’il n’exisle pas toujours une égale proportion entre la 
nature du patron et sou parasite, il y a cependant de cer¬ 
tains rapports qui ne font jamais défaut. Le plus grand 
Cestoïde, non le plus long, que nous ayons vu est un 
Ténia de Rhinocéros, rapporté par Peters de son voyage 
en Afrique. M. Spencer Cabbold vient de décrire un Fas- 
ciola gigantca provenant du foie de la Girafe (1), et, il y a 
quelques années, nous avons trouvé dans la cavité diges¬ 
tive du Béroé ( Cydippe pileus), sur le corps d’un Scolex 
de Cestoïde indéterminé de 5 a,ni de longueur, des Disto¬ 
mes qui mesuraient tout au plus un millimètre. 

11 s’agit ici d’un Distome d’une Baleine, et on ne sera 
probablement pas étonné que ce ver soit véritablement le 
géant de sa famille. Il a la taille et les dimensions d’une 
sangsue ordinaire, et il ne faut ni loupe ni verre pour 
distinguer nettement le pénis et les orifices extérieurs. 

Nous devons ce beau parasite à la générosité de notre 
illustre ami Eschricht. Nous le nommons : 

DISTOMA GOLIATH. V. B . 

Voici comment nous résumons ses principaux carac¬ 
tères : 

Le corps est long, déprimé, affectant la forme et l’as- 


(1) -o Meeting B rit. Assoc. Report, 1830, j>. 108. 
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pect d’une Hirudinée ; la ventouse antérieure et terminale 
est proporlionnellement petite ; elle est entourée d’un bour¬ 
relet; la ventouse abdominale est plus petite encore, et 
le diamètre de son orifice ne dépasse pas le diamètre du 
pénis. On dirait l’orifice sexuel femelle. Gette ventouse est 
située vers le milieu du corps, un peu plus près même de 
l’extrémité postérieure. Le pénis est assez long, saillant, 
dans les deux exemplaires que je possède, à surface parfai¬ 
tement lisse. L’orifice sexuel femelle est situé à sa base. 

Les œufs sont d’une forme ovale, à coque très-solide, 
portant un bourrelet à l’un des pôles et remplissant les 
oviductes, de manière qu’il peut y en avoir vingt ou vingt- 
cinq au moins dans une largeur. 

La couleur du corps est d’un gris noirâtre. 

Ce ver a jusqu’à 80 mm de longueur et I5 mra de largeur. 

Il habite, paraît-il, le foie de la Balenoptera rostrata Fab. 

Affinité. — Par la situation si reculée du pénis et de la 
ventouse ventrale, ce Distome s’éloigne de la plupart de 
ses congénères. 


EXPLICATION DE LA PLANCHE. 


Distoma goliath, V. Ben . 

Fig. 1. Ver de grandeur naturelle, vu par sa face inférieure. On voit l’orî- 
fice buccal en avant, le pénis saillant vers le milieu du corps et 
Torifice de la ventouse ventrale un peu en arrière. Vers l’extré¬ 
mité postérieure du corps, on distingue une partie de l’appareil 
urinaire. Sur les flancs, on aperçoit de chaque côté le vitello- 
gène, qui est d’un noir assez foncé dans les deux individus con¬ 
servés dans la liqueur. 

Fig . 2. La tête avec la ventouse buccale légèrement grossie. 
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Fig. 3. La ventouse ventrale i>olée en rapport a\ee les anses de Poviduete. 
Fig . 1. La partie moyenne du corps montrant le pénis déroulé, Torificc 
sexuel femelle à sa base et l'orifice de la ventouse ventrale. 

Fig. 5. Un œuf isolé, au grossissement de -4- 300. 


— M. de Selys-Longchamps fait quelques observations 
sur la température extraordinaire qui a régnée pendant le 
mois dernier, et présente ses remarques sur la marche de 
la végétation, que l’on peut regarder comme une consé¬ 
quence de cet état de sécheresse. 

Plusieurs membres prennent part à cette discussion , 
et particulièrement M. Buvignier, membre de la Société 
géologique de France. 



